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Le prix de revient de la toone kilometrique est donc de 
19

:
00 = fr. 0-042. Il est à noter que les condi tions actuelles de ti-ans-

4;)0 

pol't sont mauvaises au point de vue du prix de re1·icnt, car on 
pourrait facilemen t whicule1· 800 tonnes au lieu de 395 . 

Pour faire la l!'action s usdite, il fallait auparavant il! chevaux 
pour lesq uels on dépensait journellement : 

Frais de uoul'ritu1·e et entretien (3 francs par cheval) . fi' . 42-00 
!1 conducteurs à fr. 4-20 . iü-80 

Total. fr. 58-80 
Le prix de revient de la tonne kilométrique était donc de 

58.80 = fr . 0-1 3. 
450 

Comme nous le VCl'l'OOS ci-ap1·ès , l'amortissement des locomotives 
n'est pas très diflël'en t de cel u i des chevaux, qu'elles ont 1·emplacés. 
Dans ces coudit ions on peut dire que le bénéfice jour nal ic1· rfalisé 
par l'em ploi des machines est sensiblement égal à fr. 39-80. 

2° En tena Dt corn pte de J'amortissemcn t des locomotives. 
Les fra is d'entretien de la galerie de rou lage n'on t g 11è1•e changé 

depuis que l'on a agrand i la section du bouveau. On conçoit 
a isément, eo effet, que l'cotrct ieo d'une voie de 1"'80 de hauteur est 
a peu près id entique à celui d' une galerie de 1mtm . 

Dan s ces conditio11s, seul do it eotl'e l' en ligne de com pte. au poin t 
de vue compa1·atil , d' une part l'amol'ti ssemcnt des locomotiYes C't 
(J°autrc pa1·t l'amortissement des chevaux. 

:r-ious avons vu que deux locomotives, coùtant eltacuno U,800 
francs, suffisent pour le service. On comptr. que ce~ locom otive~ 
peuvent fonctiooDer 5 ans . L'amo1tissrn1ent aouucl est donc de 

2 X \i,i,OO = ;j,(:)20 francs, ou par jour de traYail (l'année comprc-
5 

3 '19 0 
oant co moyenue JOO jours de travail) - 30~ -= fr . 10 -0ï 

En ajoutant les frai s de consommation. d'C'otrctien et de salai l'e , 

00 al'rive à unP dl'•pC'n,c journali ère de ( JJ + HJ) = 32 francs, pour 
un tl'avai l utile dC' 450 tonne~ k ilomdriqucs. cc qui représente un 

1 · 1 . . d 32 f O o-prix dP 1·e YiP11t pa1· tonne n omPtnque e .,;;u ~-0 r. - , 1. 

r:0111 l'a rati Ye111en t , ,i l'on prend le prix de reYicn t de la t i-action 
animal!'. l"a111orti ~~1·mPnt de~ clrl'vaux t"•tanl CO LTIJ'l'i s, 011 ar1·iq, aux 
l'i'·~ ultat ~ ~uivants: 1111 chC'val, co ûtant Pn moyPnn<• 1,000 f'ran,·s, 

doit être amol'ti !'Il 4 ans . Ll·~ 11 clrrrnux qui daiPnt 11 1•cp~~ai res 

1 
1 
1 

,r 

RAPPORTS AmllKISTRATIFS 67i 

pour la traction dar:s le bouveau qui nous préoccupe représentaient 
une val1·u1· tota le de 14,000 francs, exigean t un amortissement annuel 

1 ·1 000 500 f . d · 1 3 ' 500 f 11 66 de ---:i- -=3, ranes et par Jour e trava1 300 = r . · - . 

En y ajoutant les frais de nourritu re, d'entretien et les salaires des 
co nd ucteurs, on a nive à une dépense journalière de: 

fr . 58-88 + 11-66 = 70-46 
cc qui porte le prix de revient de la tonne kilométrique à 

î~~~6 = fr. 0-156, soit plus du double du pri x de revient de la 

traction par locomotives à benzine. 

Cha1·bonnage de Bascoup . - Mise à len·is. 

La Société> de Bascoup a mis en service à son siège n° 7 une instal­
lation destinée à la mise en terris des terres provenant de ses pui ts 
o0

' 3, 4, 7 et Stc-Catherine (voi r croqu is) . 

CC'tlr installation compol'lC' deux tours d'emmagasinage T et T~ 
pournnt C'Onlenir ensemble enY irou ïOO à ï50 wagonnets de terres: 
,oit la productio n d'une demi-j ourné•e de traYail. Ces terres sont 
amenfrs des puits par tran~port, à chai1w iloltaute n el déversées 
da11 ~ trois culbu teurs disposés en ligoe . !~lies sont ensu ite reprises à 
la base des tours par les beones B d'un trans port aérien par Céi ble 
L1 ·acteur ut câble por-tl:ut·, poul' ètre décliat·g (•ps sui' le te rris en pleine 
campa gne. 

La part icularité de cette installat ion est la su ivante : les terrC'S 
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g r ises, c'est-à-dire p roYeoant des bouveaux ou creusement de puits 
sont dével'sés dit·ectement par l'i nte rmédia ire du culbu teu1· centrnl 
daus la première tou r '1>1, taudis que les ter res noil'es, .p1·ove1Jant du 
coupage des voies el susçeptibles de re ufcr rne r du cha!'bon , son t 
déve rsées pa r les coudu cleurs la té rau x su r des lra nspo1·teul'S T , le 
loug desquels sont échelo 11 ues de vieux ou vl'iel'S cha rgés de rec uei lli r 
les charbons q u i s'y trou vent ; à 1·extrérnite des t1·a 1Jspo1·leurs les 
terres soul projetecs daus la seconde tour '1'2 . 

Les transporteurs sont actionnes à J' aide de renvoi de mou ve rnen l 
par le moteu r électrique qui ac:t ionne les chai ues fl ol ta 11lc~ a rncu aDt 

les wagon nets de len es des pu ils . 
Celle insta ll ation permet de retire r une moyenne ùe G à (.i ton nes 

de cha rbon pa r j oui· el deu1ande pour le tri age su pplémcnla i1·c un 
personnel dont le sa la il'C, aug menté de l'amortissenw nt en ùix ans 
d u prix des tran sporte u1·s, n'a tte int pas 25 francs pa1· jour. 

Chai·bonna,r;e du Bois cle L a Haye. - I nstallations sanilaÙ'es . 

Les nou vell es installa tions sanita ires du siège n° ;; compo1·lPut 
11\:.J douches pour ou n ic1·s et G douches pou1· por ions ; li baig noi1·cs 
avec douches pou r i ngén icurs et l1l;;, mon Le-habits. 

On a utilisé pou1· le vest iai l'C la >'a ile d'u n ancien co111p1·c:-:scu1· 
d'a ir cl l'on y a ajouté dr s a11 uPxP:-: poul' les douclt c,: . Ces hàtimculs 
pou l'l'ont au besoi n èl rn ag ra ndis da ns l'aven ir . 

Le cha uffage de cc,; loca ux esl as:,:uré pa r des tuya nx à a il ell<'S cl 
des rad iateurs . Ces a ppareils de cli aull'agc sunt a li mPntt'•s pa r de 
la vapeu r \'Î\ <· provc11a nt dPs génél'ateu rs du siège et dl'•teud uc à 
~ a tmosphi•rcs pa1 · un r<'·g u latcur de prc~s ion. Un manomètre pe rmet 
de se 1·c11d rc compte en tout temps de la ,·a ln1 r de la ùéienlc el u ne 
so upape de Slll' <'lt' s·oppoSP à toute sul'pre~s iuu. 

Les c:abines des do uche:-: sont consl1·u ilcs en bl'i qu es L'lll a ill ées . 
De nou vellPs iostalla tion s sanitaire~ ana log ues soul en voie de 

const ruction aux deux a ull'é~ ;;ieges d'exploita tion d u même 

charbonnage . 
Au Char bonnage de JJeau lieusai· f , 1,• nom b1·p de bai 11 :-:-douchcs qu i 

{~tait de 2:2 au s ii·irc n° 1 a été por·L(• à -'i5, ta nd is qu' au n° :2 , il a(•!<' 
l'o rlé de ;11 à 50. 

La Soâete d n .\"01·d de Cha;·/e1·ui ,· ie11t d(• l'a ire Ct> ll ~t l'llit·(· aux 
sièµ·p,; n°' G e t /1 le,: hàlim,•uts qu i doi,·<·nt abr itl'l' li' ,: h,1ins douches 
JIOUI' OUV l'ÎCl'S. .. 

l. 

EXTRAIT D' UN R AP PORT 

1'L O. LEDOUBLE 
l ngénieur e n chef, 

Di recteur du 4 mc ar rondissement des Mines, à Charler oi, 

SUR LES TRAVAUX DU 2 c SEMESTRE 1910 

Chw ·bonn age de Fm·te-Tai lle : 2"'c sondage. 

Le Douvca u sondage , arrèté le 9 j ui n de rn ier à la suite du co ince­
ment d u tube carottier , a été repris da ns le cou rant d u 2m0 semest re· 
i I a all r i nt la profo ndP 111· de 1, 103"'0'.~ don l 59m91 ont été creusé~ 
dan s IP semest re Pt défin it ivement cettP fois. le 18 aoû t , a r rêté à 
cPlt P profond eur . C i-dcs~ous .ie don ne le 1·elcvé dPs te r ra ins r ecoupés 
à par ti t· de la profondeur de 1043'"ï 2 à laque lle le traYail se t;·ou vait 
l <' :10 j uin 19i 0 (i). 

:,,; ,\T UR E OES T l·: l{R .-\ t ::--: s 

;\'lu r il clous 
Sans !t;moin 

Veinette . 

Sans témoin 

C ouc h e 
i\ l 111·s à clous 
Sans l6moin 
Grès. 
::,an ~ t,:rn oin 
Roc psamm iti que . 
Sans témoin 
Rof· psammiliquc. 
San~ tr moi n 

Cou c h e 
:::ians tèmoin 
i\1 u r . 

Hoc . 

Ep"is~eur 
m<?lr es 

o .. JO 

0.08 

0.72 
0 . 25 
\/ . 2i 
0 . -10 
4.. \JO 
i. ?.5 
2 .75 
0. 75 
:2. Ç);{ 

0 .90 
1. 4.2 
0.15 
o. 15 

Profo ndeur 
m ètres O bscn ·,1tio11 s 

10114. 52 Incl inaiso n 480 

iüt1G . 86 

I 0-li . 26 

1047 . 34 

1048 .06 
10~8.31 
1057 . 52 
1057. G?. 
1062 .52 
1003 .77 
iOGG.52 
10G7 . 27 
1070 .20 

1071.10 

1072 . 52 
1072 .67 
i0ï2 . 82 

~lut. vol. 15% 
Cendres 19 % 

~t. rnl .14.75 % 
Ce ndres 11 % 

Incl ina ison 530 

1 ncli nai son 370 

1 Incli naison 330 
1 l'as d'an alyse 

(1) \ 'o ir Amin/es des M i 11 l'S de 'Belg ique . t. XV I , 2me livr. , p. 439 . 




